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Henri Rochefort a reçu des 

dépêches confirmant la rumeur 
que Olivier Pain était mort des 
fièvres au camp du Mahdi, où il 
était, parait-il, retenu prisonniôr.

Le coi respondent du Mail à Prin­
ce Albert dit que les anglais déloy­
aux qui ont poussé les métis à la 
révolte par letys conseils et en leur 
fournissant de l'argent, doivent être 
punis comme les rebelles.

produit jusqu’à ce jour en fait de 
travaux intellectuels sérieux.LE CA*ADA
Nous avons bien tenté la nouvelle, 
la littérature légère, mais ce n’est 
pas ici ce que l’on exige d’un peu­
ple qui aspire et a droit d’aspirer 
aux premières places.

Je ne vous donne qu’une pâle 
analyse de la fine critique pronon­
cée par Mgr Taché. On y voit 
indiqués quelques uns des vices 

si on n’y prend bientôt

D. CARDNBR k Cle.Ottawa et Huit. 29 Juin 1885
ivés sur cette

«b* OS, ru.e f/T parksDES CONSEILS PRATIQUES
>, les meilleurs

La politique chôme aujoui d’hui, 
et je n’en veux vraiment pas trop à 
la fête de St Pierre et St Paul qui 
va me permettre de respirer, durant 
24 heures, en dehors des couloirs 
du Palais Législatif, d’entendre au­
tre chose que des discours parle 
taires.

Je viens de parier discours : voici 
tout trouvé le sujet de ma lettre 
.Te veux essayer, en effet, de vous 
redire un peu it s conseils éminem­
ment pratiques et tout impré­
gnés du plus pur patriotisme que 
l’éloquent archevêque de St Boni- 
face donnait l’autre soir, durant la 
séance d’ouvertuie de la Conven­
tion Nationale, aux Canadiens 
français de la capitale et d’ailleurs, 
réunis là pour entendre cnanter les 
gloires de la nation voir signaler 
surtout les défauts qui peuvent en­
traver sa marche dans la voie de la 
prospérité et du progrès.

Je viens de loin, a dit le vaillant 
missionnaire du Nord-Ouest, j’ar­
rive du pays du Gros Ours, et 
vous me pardonnerez si j’ai une 
manière de voir et de juger les 
choses un peu différente de celle 
que vous avez l’habitude de ren 
contrer ici. Là-bas, voyez-vous, on 
n’est pas beaucoup au courant de ce 
qui se passe par le monde, ou ne 
lit pas les journaux, ou si«on les lit, 
c’est si rarement. Par contre, par 
exemple, en plein milieu des soli 
tudes, en compagnie des sauvages 
qui les habitent, on est porté à 
beaucoup méditer sur soi-même et 
sur ce qui s’accomplit dans le mon­
de ; c’est ce qui m’est arrivé bien 
souvent.

Naturellement, comme l’on est 
toujours enclin à penser à ce qui 
nous touche de plus près, à ce que 
l’on aime davantage, j’ai bien sou­
vent songé au Canada-français et 
je me suis alors demandé quel 
avenir l’attend sur la terre d’A­
mérique. C’est surtout lorsque des 
liasses de journaux m’arrivaient de 
la province de Québec que ces ques­
tions se présentaient à moi, et dois- 
je l’avouer, j’ai été bien fréquem­
ment obligé de me faire des répon­
ses peu flatteuses pour ceux de ma 
race.

TOUTES MARCHANDISESdans Ottawa ; 

: et. se vendent
qui,
garde, nous attarderont peut-être 
longtemps dans la voie par où doit 
passer notre race pour atteindre 
l’avenir qui lui est réservé sur le 
sol d’Amérique.

La connaissance de soi-même est

détail™ al pria du m\\ iMadame Middleton doit partir ail 
commencement de la semaine pro­
chaine pour se rendre à Winnipeg, 
oû elle doit rencontrer son mari, le 
général Middleton.

Celui-ci sera de retour Ottawa 
vers le 10 juillet.

3,000 PIECES D’INDIENNESinsistez pour . __ V
le commencement de la sagesse, et 
cela s’applique aux peuples comme 
aux individus. A nous donc de 
nous bien connaître et de nous

Patrons nouveaux et très jolis.
Ces Indiennes doivent être vendu de 7c à 15c, par verge.i

Le gouvernement a accordé une 
s îbventii^n à la compagnie Allan 
pour le transport des malles par la 
voie océanique. Le premier minis­
tre à déclaré que ces subventions 
avaient pour but d’attirer le com­
merce dans le Saint Laurent.

H ES J
Ceintes amender chaque fois que besoin 

sera. Pour cela, commençons par 
méditer le» conseils pratiques 
que l’éminent archevêque de Saint- 
Boniface nous a apportés du pays 
du Gros Ours.

1000 PIECES DE MOUSfW A ROBE
Prix, depuis 10 cents à 20 cents la verge.

Le ] lus beau lot de Marchandises qui ait été acheté à Ottawa.xOÛts

<
Lorgnon.

Cyprien de la Pairie append à 
son public, dans sa dernière élucu­
bration,que lesjournaux clcricocaux 
perdent leurs peines si ils croient 
fgire rougir M. Fréchette en lui 
rappelant qu’il est cousin du Gros 
Ours.

Nous ne sachions pas, en effet, 
que ce soit le rédacteur de la feuille 
de M. Beaugrand qui ait à rougir 
ni à se plaindre de cette parenté, 
et personne n’a seulement eu un 
tel soupçon, si ce n’est la doublure 
cyprianetque du poète-lauréat.

*8* Venez do bonne heure pour faire votre choix d'indiennes et de 
mousseline, chezNJaUF

lier
LA KERMESSE

D. GARDNER <& Cio.,
NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKS

Importateurs Directs.

Les dames de la Kermesse conti 
nuent leur croisade généreuse en 
faveur des orphelins et des vieil­
lards, sous les tentes du parc de 
l’avenue MacKenzie.

Comme leur œuvre doit se termi­
ner cette semaine, nous venons au­
jourd’hui faire un dernier et cha 
leureux appel à tous, espérant qu’on 
y répondra de manière à prouver à 
celles qui se dévouent ainsi pour le 
soulagement des infortunes et des 
misères de lavie que leur conduite 
charitable est appréciée àson mérite, 
et que chacun est fier de fournir son 
obole aii succès de leur belle et 
pieuse entreprise.

Nous ne saurions trop particuliè­
rement inviter tout le monde à se 
rendre ce soir au banquet que les 
dames de la Kermesse offrent au 
public, sera suivi d’un con­
cert charmant, organisé par M. Mo 
rel et durant lequel les meilleurs 
artistes de la capitale paraîtront sur 
la scènd.

Entr'autres articles du program­
me, nous mentionnerons le Quatuor 
des chants canadiens qui sera rendu 
par MM. Papineau, Mathé, Séuécal 
et Gauthier, accompagnés sur le 
piano par mademoiselle Bergevin.

MM. Morel, Desrivières, Roy et 
Papineau chanteront ensuite quel­
ques romances et M. Lahaise a bien 
voulu promettre aux organisateurs 
du concert quelques-unes de ses 
désopilantes chansons comiques.

Enfin, mademoiselle Bergevin 
et M. Duquette se sont char­
gés d’accompagner les divers 
chants du programme sur le piano 
et le violon et on peut dès lors 
s’attendre à d’excellente musique.

Soyons donc tous sous les tentes 
du parc de l’avenue Mackenzie, de 
bonne heure ce soir I

il parait que nous avons été 
induit en erreur, quand nous avons 
annoncé l’autre jour que M. A. D. 
Richard avait généicusement four 
ni une lampe électrique pour 
éclairer les tentes de la kermesse. 
Vest M. J. L. Richard que nous 
aurions dû mentionner en cette
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Marchand de Chaussures
EN GROS ET EN DÉTAIL
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MARCHANDISES DE MUT 7
Vendons-nous nos marchandises à meil­

leur marché qu'ailleurs '(ifice —ET—

-----LA RAISON EST-----Articles de Modes Désire faire 
tiques et au 
virons en 
en opérati
établissement autrefois en opération 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

savoir à 
public d’Otta 

générai nu’il a a 
on toutes Tes machi:

ses nombreuses pra­
de ses ca­

cheté et mis 
nés du vaste

Que nous sommes nos propres commis et 
nous n'employons pas de mains inu­

tiles, ce qui nous sauve au moins
ÎO pour cent.

A VENDRE DE HTJITE> ?

* J J FABRICATION DES CHAUSSURES-----RESULTAT-----À VÊZ-VOÜS 
x\. moitié prix ?

VENEZ NOUS VOIR

besoin d’un CHAPEAU à M. I. Dazé désire attirer l’attention du 
public sur ce oui suit :

Le personnel de l’établissement est sans 
contredi le plus complet de ce genre à 
Ottawa et est composé d'ouvriers de pre­
mière classe.

Marchandises à bon marché.

----VENEZ-----biipe Jkiîuee 
qui non* A VEZ-VOÜS besoin de fiches PLUMES 

A et d'élégante FLEURS ?
VENEZ NOUS VOIR.

A VEZ-VOÜS besoin de nouvelles DAN- 
A TELLES et de FICHUS ?

VENEZ ENCORE NOUS VOIR.

Examiner notre nouveau stock de Corsets, 
Paniers [BustlesJ, Satinettes et Mousse­
lines, que nous venons de réduire.i' TOUTE COMMANDE

s sera exécutée et expé- 
le plus court délai.

Qui lui sera confiée 
(fiée avec soin
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
•'ratisfactioa garantie. Prix très modérés, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
WSTLes marchands de la acampagne fe­

raient bien d’aller visiter cette MANUFAC­
TURE avant d’acheter ailleurs.

BLAIS & THERIAULT,
DIPHTHERIA

lireettf.
En parcourant, en effet, la plu- 

part des journaux, en lisant les 
écrits légers, quelquefois dange 
reux qui s’y rencontrent, je me 
disais que ce n’est pas là l’éduca­
tion qu’il faut à un peuple qui veut 
grandir et prendre sa place aux pre­
miers rangs. Je me suis aussi 
souvent rendu le témoignage qu’il 
doit y avoir un moyen de faire de 
la politique, de faire du journalis­
me sans injurier et noircir ses ad­
versaires, sans mettre en cause ab­
solument certaines personnalités 
au lieu des principes et des cho­
ses et je doutais alors si les 
étrangers qui lisent nos journaux 
ne restent pas bien souvent sous 
l’impression que tous nos hommes 
publics sont des voleurs et que 
nous ne sommes pas les descen 
dants de la race ÿ plus policée e* 
la plus galante de l’univers.

J’ai aussi jeté un coup d’œil sur 
l’élan littéraire parmi nous et je me 
suis demandé ce que nous avons

'anada A m A. Woodcock A\TI-DIPHT1I EUITIOUK
Magasin Spécial de Modes,

30. RUE SPARKS.

Spécifique contre la Diphthérie et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la con­
somption ou à sa première période, la 

bronchite aiguë et chronique et les 
rhumes,

, ci-devant as- 
iforme le public 
reprendre sot*
58 et 60 rue 

igeur trouvera t 
'ension de pre­
nant continuel- 
t marchands de 
chemin de fer* 
trouveront tou-- 
au prix le plus »

»rietaire«
>0 Rue Murray*

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

16 mai 84
Photographies

LA DIPHTHERIE VAINCUE !
Aux ravages de cette maladie terrinle 

et réputée incurable, on a trouvé un reme- 
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur par des personnes notables 
et dignes de foi attestent l’eflic cité vrai­
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

GRANDE REDUCTION
Après l’inventaire fait de notre 

stock nous avons décidé d’offrir 
nos marchandises à des réduc 
lions de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

UN MOIS SEULEMENT
Photographies gram eur

DR N. LACERTE, 
LEVIS. P. Q.

Prix : 60 cts. la bouteille. En vente chee 
les pharmaciens.

EN DEPOT

CABINET
$2.00 par iloz. N.B.—Nous garantissons que toutes 

ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.CHEZ

ELZE4K AI. A Kl K,
71 Une Bolton, Ottawa.

ecevoir le 
linent 
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ml ait 
sn Canada

) CHEZt
Dorion A 2p juillet 1884 HARRIS, CAMPBELL & Co.CS. J. L libelle,Delorme
HO Rue Sparks et 560 flue Sussex,

RUE O’COJVftfOK.
4 décembre 1884RATT. " Huissier de la Cour Suprême, B. C. 

RUE BRITANNIA, 
HULL.

Ottawa, 20 nov.1881

réparer aujourd’hui notre 
Si, en outre, il noust est Coin de la rue Rideau.

OTTAWA.MEUBLES.
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V le remède miraculeux BEN ATI NE contre les Atimorrhoïdee « tiuérieen certaine, Blale-üula et dans la Pufaaaneelède fiaéral, enNoua attirons l’attention dn publie

HE*v CRP ROIDES —H ANNUM’S BEN AT I NE, LE SEUL REMEDE. BURF/M) PR^'CIPAL, 101 M' SPARKS, OT AWAne.

7e année Ottawa et Hull, Lundi, 29 Juin 1886 No. 138

“RELIGION ET PATRIE"ABONNEMENT ANNONCE*»

À

il

confesser que ces deux messieurs 
nous ont si bien accoutumé par le 
passé à trouver leurs noms accolés 
à toute œuvre charitable, qu’il 
n’est pas étonnant que l’on soit de 
temps en temps porté à les prendre 

J,’un pour l’autre.

MERCI

Merci à l’anonyme qui nous 
écrit ce matin des bâtisses du Gou­
vernement I

Nous savons, en effet, que dans 
notre monde où tout s’acquiert, le 
sage et celui qui le veut devenir 
ne doivent rien négliger ni mépri­
ser. pas même l’expérience et les 
leçons des sots.

LE CHOLÉRA

Le choléra continue à décimer 
l’Espagne. Les rapports de samedi 
sont comme suit pour les divers 
districts infectés du fléau :—La 
ville de Murcie, 52’ nouveaux cas, 
28 décès; la province, 155 nou­
veaux cas, 76 décès ; la ville de 
Castellan, 6 nouveaux cas, 6 décès ; 
la province, 153 nouveaux cas, 51 
décès ; la ville de Valence, 64 nou­
veau cas, 43 décès ; la province. 
614 nouveaux cas, 306 décès ; la 
ville de Tolède, lO nouveaux cas, 3 
décès ; la province, 15 nouveaux 
cas, 6 décès ; Alicante, 143 nou­
veaux cas, 41 décès ; Saragosse, 12 
nouveaux cas, 8 décès ; Aranjuez, 
33 nouveaux cas, 9 décès.

A Alexandrie, on vient de don­
ner ordre de retenir en quaran­
taine tous les vaisseaux arrivant 
des eaux espagnoles ou portugaises.

LES FAITS DU JOUR

Les tremblements de terre ont 
cessé à Cashmere.

La scarlatine fait actuellement 
es ravages à Kings’on.

On s’attend à Québec à la pro­
chaine arrivée de la frégate fran­
çaise La Hose.

Bismarck a ordonné de préparer 
les plans du canal destiné à relier 
le Rhin à la rivière Ems.

On a trouvé hier dans le fleuve 
St Laurent, vis-à-vis Montréal, le 
cadavre d’un inconnu.

Le Sénat français a voté un cré­
dit de 10,000 francs pour les funé­
railles de l’amiral Courbet

Il est rumeur que le lieutenant- 
gouverneur Masson a re nis indéfi 
ment son voyage en Europe.

Sa Sainteté Léon XIII doit pro­
noncer une allocution très-impor­
tante durant le prochain Consistoire

Au nombre des Archevêques que 
le pape doit élever à la pourpre, air 
prochain Consistoire, se trouve Mgr 
Moreau, de Sidnep, Australie.

M. Hector Palardy, fils de noir, 
ami le Dr Palardy, de St Hugues, 
vient de remporter un brillant suc­
cès à l'Université Lava le à Québec, 
où il a fait ses études médicales. 
Ce monsieur a été admis à la prati­
que de la médecine avec grande 
distinction et a obtenu le titre de 
docteur en médecine. Il a de plus 
reçu le premier prix Morin, consis­
tant en une bourse de $40 en or.

fc
ra



PB'

i VALlïï
Pour les meilleures ferronneries à boa mar 

ché, ailes chez

McDOUGA LL & CUZNEllà
Le pjus ancien magasin de ce genre àEj^| 

Ottawa- établi en 1850, à l’enseigne de
CROSSE TARBIERE, 1

Rue Sussex, et coin de la rue Rule,
CHAl'DIERES, OTTAWA, *

EtàMATTAWA, P.Q.
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MCDOUGALL i CUZNER
31 Octobre 1883. !• 1
TAPIS, TAPIS etc. ■
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i, l’relarts, Sidcani, jT
Corniche», Pôles, Uarnitnrw A 

et Meubles de tonte sorte, “ ‘

D’OTTAWA.
Aywit le slim grand assortiment, les ne 
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Margueri 
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M. d3 Vi 
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est impre 
valier ; n 
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rêt, je vo 
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sions ; vo 
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-Voil 
à la foire

1il» tMAISON Or TAPIS O’Omw»,
148 Hue 8PAKH8.

SHOOLBRËD et Oie. •
Ottawa, 17 Déc. 1883.
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Avknt a Ottawa C. STRATTOaN. 

Coins des rues Dalhousie et Saint-Patnck« 
A VIS.—Los médecines ci-dessus, célôi- 

-xl bres dans tout le Canada pourtour 
efficacité, :>e se trouvent que chez M. G. 
STRATTON. Je mets donc le public en 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER.

I

i
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé­

ritable chez v LAPORTE, rue Rideau ; 
GOODALL A FILS, rue Wellington ; 
et D A G-LT9H A FRERE, rue Queen, on est.

■

I
Chemin de Fer Canadien du Pacifique

DIVISION ÎÜ I.’KST IOT
D’ONTARlo

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL

i
l

M\
v i

Arrangement* d’hiver, coro- 
mencaiitl.il ndl, 34 Nov.1881
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Laisse Ottawa....
ii'30Arr. à Montréal...

700 iLaisse Montreal.. 30
iî'25 10* n'™»

Arrive à Ottawa.

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Montréal avec les trains
de chemins de fer pour Québec, Hali- -
fax, Saint-Jea.i, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

i*
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—Non 
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iusqu’à 1 
cette rivi

1
La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto-» 

et l’Ouest, ouverte le J l août 1884 : 
L’Express du jour quree Ottawa à 12.15 pm 

“ Arr. à Toronto à 10.00 pm 
du soir quille Ottawa à 11.05 pm 

“ Arr. à Toronto à 8.45 am 
«• du jour quitte Toronto à 9.20 air, 
« «• Arr. à Ottawa à 6.07 pm
“ du soir quitte Toronto à 70.0 pm 
« “ Arr. à Ottawa à 5.17 am

Chars palais élégants sur les trains du. 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains du soir.

Connection 
Brockville et 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica, 
and Black River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et l’est.

Convections à Toronto pour tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest. ^ 

Pour les billets, le prix du passage, le? 
sièges dans le char-salon, la table du 
départ des trains pour le haut de l'Ottawa, 
et tous les autres stations locales et autres , 
information» concernant les passagers / 
s’adresser au bureau des billets. >

;Pr

à Sm th’s Fall pour 
chemin de fer du Grand’

-hei

J!

mr 43 REE ELGIN»
D. McNIGOLL 

Agent général des passagers. 
W. WHYTE

Sumuendant-génêra
W.C. VANHORNE,

Vice-Président.

VAUN & ADAM,
Avocats et Notaires Publics.

ARGENT A PRETER.
25 rue Sparks, vis-à-vis 

l’Hotel Russell.
BUREAU :

J. A. VALIN,
M. Adam, membre du barreau de Qué­

bec, s’occupera aussi des allaires requé­
rant son attention dans cette province.

28 février 1885

A. A. ADAM.

lt. As O Hiver
AVOCAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Egiecon, Ottawa, Ont.

Bfmtr ARGENT A PRETER -*at
Ottawa. 3 janvier 1883.

, L. L, 6.I. L. I
AVOCAT

124 Rue PRINCIPALE. Hull

45 Rue MURRAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

0 6. MMDUftESe

MAGASIN GÉNÉRAL DE

FERRONNERIE
Vous trouverez chez moi tout ce 

qu’il faut Hans cette ligne
Outils, (Jluus, (âble, Limine,

"E3tO.
Peintures, Huiles, Vernis, II,1res, Mastic,

Etc..
Comme par !e passé un asso, li­

ment complet de
QUINCAILLERIE. 

69 & 71 Rue WILLIAM

|v

■ÿ r.

CHEMIN DE FER
La route directe pour se rendre de 

l’Ouest à tous les points du Nouveau- 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, de 
l’Ile du Prince Edouard, du Cap-Breton 
et de Terreneuve.

Toutes les places de bains, les stations 
lieux d’amusements Ide pêche et 

plus populaires du Canada se trouvent 
échelonnés sur cette route.

Des chars pa 
lundi, mercredi et vendredi pour Hali­
fax, et les mardi, jeudi et samedi pour 
St Jean, N. B., sans interruption

Les trains de l’Inlercolonial connectent 
d’une manière constante à la Pointe Lévis 
avec le chemin de fer du Grand Tronc et 
les vapeurs de la compagnie de Naviga­
tion du Richelieu,en destination de Mont­
réal, et à Lévis avec le chemin de 1er du 
Nord.

D’élégants chars palais gréés de buffets 
et des chars-tabagies circulent sur tout*) 
la ligne.

Il existe des restaurants de première 
classe à des distances raisonnables.

lais ’aissent Montréal les

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par dea cou 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’Inlercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou ert destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux «le passager ou de fret en s’adres-

E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa.

ROBERT B. MOODIE, •
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,4 
Toronto.

D. POTTINGER,
Surintendant général

Bureau du chemin de fer, 
Moncton, N. B., "G Mai 1885

SPRUCINE
Une des meilleures prepa­
rations _ offertes jusqtrici 

» au public, pour le soulagé, 
JF ment immédiat et la gui» 
a rison de la Toux, du Rhun «, 

de la Bronchite, 
rouemént, de la Groupe et 
de toutes les maladies de ta 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 25 ei 
60c la bouteille.

de l’fir..

B. E.McGALE, Chimist* 
K outré»

8

Sirop des Enfants du Dr Koderrt
Ce sirop est prépa- 
rée avec l’approba» 
tion des professeur. 
de oie de Méde- 

(tuff cine n de 0hire:
* >/’ A W Rie de Montré»

F « uîté de Médec:
■ ' V. - de l’üniversit

Vicu.Collège

Le sirop des en| 
supérieui 

les prépa» 
calmantes

■ fants est

______ offertes aux
de famille pour conserver la santé de lenri 
enfante ; u pent être donné avee la plus 
grande confiance anx enfante dans les oai 
suivants : Colique. Diarrhée, Dysenterie, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux, 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandes le Siaor du D* Gonnai et 
en achetez point d’autre. .
En vente par tout le Canada et les Etats 

Unis
;PRIX, »5 Ota. LA BOUTEILLE,

proprietaire,
B. B. MoGALE, Chimiste.

Menti

m

Seul

la1881.

CB CANADA, 29 Juin 1886

HS*

Nouvelle AnnonceAVIS SPECIAUX

Si vous craignez de devenir con- 
somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d’appétit, ou en 
jore si vous redoutez le choléra 
iarce que votre estomac et vos in­
testins sont souvent dérangés, ser­
vez vous sans hésiter des Amers 
Canadiens du Dr N. Lecerte, les­
quels sont le plus sûr l.rophy lac ti­
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cts la bouteille.
Sirop des Enfants du Di' Coderre— 

Le seul sirop calmant reconnu frar 
•a profession médicale. Prix 25c. 
ta bouteille. En vente chez C. O. 
Dacier et. H. F. MacCarty, Ottawa.

La lumière électrique n’est rien 
à comparer au brillant noir à sou­
lier (Royal Polish Bixby’s) pour 
kid moracco et cuir. Plus de frot 

- tement de bottes; vous n’avez qu’à 
passer un petit pinceau sur vos 
chaussures et tout est dit. M. N. 
A. Savard est le seul agent pour la 
vente de ce noir à chaussure. Prix 
par bouteille, 15 cts.

—Faites l’essai «le la VALE­
RIA. C’est la meilleure pom- 
made contre la chute de* 
cheveux et la Calvitie. En 
vente chez C. O. 1> ACIER. 
Pharmacien, rue Nu h «ex

Le soussigné remercie ses nombreuses 
pratiques, pour l’encouragement libéral 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourl’hu 
il a le plaisir de les informer qu’i. vient de 
recevoirPLIS M CALVATU
10,000 pièces de Tapisserie Chinoise

lement importée, avec aussi 
a fleuris pour chassis- Papi 

16 x 42 pouces. Papier doré et argenté, 
ree de Messe Anglais et Français, et 

une foule d’autres articles religieux, pour 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’d tre reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du PRIN 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix. 

Verreries, Bijouteries, etc., de premiei 
Vaisselle anglaise, à très boi

CERTIFICATS SUR CERTIFICATS
Nouvell

de pa
de 36
LivLa Valeria continue d’opérer des 

cures étonnantes. C’est incontesta­
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi­
cats suivants'.

marché.

On continue comme ci-devant à repasser, 
teindre et repasser toutes sortes de fourru­
res, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
290 Rue DALHOUSIE.

21 Not. >84

Montréal, 29 janvier 1884.

Monsieur C D. Ginux, pharmacien, G01 
Notre-Dame (ouest) Montréal.

Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres toutes les 
lions sans obtenir le moindre bon

prépara-
résultai. De Me©AL*

Recouvertes r
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valéria ; la première boite a arrêté com­
plètement la chiite ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se

Pour la guér> 
son certaine d 
toutes les afle » 
lions bilieuse., 
torpeur du foil, 
maux de têt , 
in di ge 
étourdissement i 

/«eve/* .. et de toutes le- 
. ->0 ^ vais fonction t,- •

hif
* MïCllX--

malaises causés par 
ment de l’estomac. 

Oes pilules sont ;>
L’OCTROI DES TERRES

ACCORDÉ AU

CHEMIN DE FER DU
:te i t recommande 

tant un des ,-;us sûre et des plu; 
efficaces remèdes contre les maladies pi- 
haut mentionnées. Elles ne contienne:! 
pas de mercure ni aucune de ses prépara­
tions. Tout en étant un unissant ôurgatit, 

aut être administre dans m import# 
ent aucune de

Aubert Larosb, 
No G24, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.
effi

Pacifique Canadien Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott.

étant un 
pouvant etre administ: 
quel cas, elles ne eontienn 
ces substances délétères qui pourraient n 
rendre préjudiciables à la santé des enfantt 
ou des personnes âgées. Les Pilules m 
Noix Longues Composées, de MoGale, solI 

trait cote 
ongue et combiné 
végétaux, de ma 

rang parm 
jusqu’à pré.

,le, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
lête chauve à l’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholettk,
Cultivateur.

CONSISTE EN 
Suuerbes Prairies à Blé et Terres ù 

raturages au Manitoba et dans les 
Territoires du Nord-Ouest. NOIX LONGUES UOMP 

préparées avec soin, avec 
centré, tiré de la noix loi 
avec d’autres principes végétaux, 
niôre à les placer au premier ran 
toutes les pilul 
sent offertes

Terres à bas prix, à proximité du che­
min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro­
duits laitiers, etc. Un peut acheter une

ichiBouctouche, N B., 4 janvier 1884 es stoma 
au public. 

B. E. Mo GALE, Ch iraisPharmaciens,
Montréal.

Auriez-vous la bonté de m'envoyer 6 o i 
12 boîtes de la Valêria ? J’en ai fait usage 
l’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux -ont repoussés très épais. Plu­
sieurs ici ayant été témoins que cette pom­
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l'expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur

3 te, 
tréf-1

l •1883Avec ou sans couditions de Culture,
selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con­
ditions exigeant la culture et sans condi­
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu­
tieuse des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est faite avec condition de 
culture, UN RABAIN de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion de 
terrain cultivé.

Termés de Paiement :
Les paiements peuvent être faits en 

plein au temps de l’achat, ou en six paie­
ments annuels, avec intérêt. Des Dét 
tu res de Terres peuvent être obtenues â la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles serunt acceptées à 
10 pour cent de r rime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeut 
des terres.

On. peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Com­
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc,, devront être adressées.

Par ordre du bureau,
CHARDB8 DiUNKWATER, 

Secrétaire.

F ETES J FETES! FETES I
magasipTm k mis.

CHAMPAGNE ! VINS RECHERCHÉ» 
CIGARES !Valéria

Voire tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.
Un assortiment complet de liqueurs 

choisies et cigares, vient d’être reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l’entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, f. H. Mumm, Char­
treuse, Kumme.1, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en fute et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.

Ottawa, 15 mars 1884 
Je certifie que depuis deux ans mes che­

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pomma, e VALE­
RIA, trois fois, n.es cheveux oot c ssé de

L Bélanger,
Photographe,

St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883 
Je certifie que la Valéria m’a été très 
ile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
i faisant pousser sur la partie chauve des 
îeveax assez longs mais clairs. Je dois 
ire observer que je n’ai employé qu’une 
)ite de la Valéria. Je suis âgé de soixante-

NO. 450, RUE SUSSEX
W. O. UcKAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

13 mars 1885—la
F. X. Bougib.

Nie A. MCDONALD Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatn -vingt-un, par 

suite d’occupations et j’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de­
venir chai ve ; en quelques semaines, je 
ptrdis tous mes cheveux lu sommet de 
la tête. Je fis alors part de mou malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe­
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou 
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me lit faire l’essai de La Va­
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après j 
trois ou quatre semaines, #1 • voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc­
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve­
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

L. P. Champagne.

F U HI EZ
I a ES CIGARES

Ci-devant de la maison Beckett A McDo­
nald, a certainement

I/RHSorf iment le pins complet 
et cl ch mieux choisie

CABLED’ARTICLES DE MCLES !
Prix modérés, vu que ce 

stock a été acheté pour argent 
comptant.

ET

531 lin. SCSNKX.

IDr ALFRED SAVARD
BUREAUI

NO. 376, RUE CUMBERLAND. MANUFACTURÉS PARAncienne résidence du Dr Prévost. 
Ottawa, 15 mai

S. DAVIS & FILSJames R. Bowes
AH.OBITBOTX]

Chambre 25,
SCOTISR ONTARIO CHAMBERS

RUE SPARKS.
Ottawa, 18 avril 1885

Montréal, octobre 1883,
Je, soussigné, déclare avoir perdu com­

plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite chtz MM. Lavio- 
lette et Nelson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. Laviolette lui-môm» qui 
me l’a vendu#!, et il pourra attester que 
j’uuiis ttlur.—ii a uifirun six muib—com­
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les cheveux étant plus 
tins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résunat

Je suis gardien de la barrière de la Côte 
Saint-Antoine, tt je serai heureux de don­
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren­
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon­
naissance pour l'au eur de cette merveii- 
leure découverte.

la 3 déc.

Presents de NoelJ. B. ARZAL
Peintre Décorateur et Tapisssier,

VIENT DE RECEVOIR JOUR DE VAN

C. H. D0TJCET%
ROULEAUX DE TAPISSERIES

do tous les patrons et de tous les goûte, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 15 POUR CENT 
meilleur marché quo partout ailleurs.

—AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS

(Ci-devant employé chez 8. Laporte)

MANUFACTURIER de BIJOUTERIES,
(Bâtisse de VHôtel Russell)

RUE SPARKS, OTTAWA.
DE Confectionne et répare toutes espè 

ces de bijouteries.
GRAVEUR. ARGENTEUR 

ET DOREUR.
MONOGRAMMES (SPÉCIALITÉ).

'12d6c'8t 3 m

TOUTE COULEUR.
Pierre Dame.

Envenle chez tous les pharmaciens.
. Kn gros par M. HARVHY, boite 111 

P. O., Montréal.

H. ARIAL surveille lui-m< 
toutes les commandes qui lui i 
faites, ainsi que le travail de 
employés.

"QW

5 25

8 50

8 40.r03I -

DIAMOND DYES

Partout on reclame à grands cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

LE REPOS DES FATIGUES

Vous qui êtes fatigués, insou­
ciants. sans espérances, qui souf­
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moi t, 
soyez sans inquiétude. Cette pré­
paration presque miraculeuse con­
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Catia 
da et est souveraine pour la guéri 

de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections du 

Essayez la sans délai.

son

oie.

PETITE GAZETTE
Je viens de recevoir 50 boites de 

citrons que je vendrai à 20 cts la 
douzaine. N. A. Savard.

Les propriétés de la Diphthérme 
du Dr N. Lacer'e sont inapréciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou­
mons.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domij 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu'à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

La Si.rucinc—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme d’épinette,que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandaut la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de com­
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb Prix 25c. la 
boite. En vente chez C U Dacier, 
et H F MacCarty Ot'awa.

dent
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya­
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvelles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char­
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, labriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
'■* The Canadian Air Cas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. Q.”

9 orl 1a

un demande un agent resi

M. N. LAMARCHE
Montres et 

porter ses
Importateur de Bijouteries, 

Argenteries vient de trans 
marchandises au

No. 490, RUE SUSSEX.

Ses effets sont directement importés d’An­
gleterre, de Paris et des meilleures 

manufactures des Etats-Unis.

étition. Allez faire 
n vous-même.

Ses prix défient comp 
visite et jugez-e

Les montres et les bijouteries réparées à 
bon marché et avec soin.

4.90, Hua SUSSEX.
Ottawa, 17 avril 1885. 3m*

Macdougall, Macdougall & Belcourt
AVOCATS, PROCUREURS,

Agents pour les affaires de la Cour Su­
prême, le Parlement, et des Départements 
au Canada, *c.

“Scottish Ontario Chambers" coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Hon, Wm. Macdougall, C. R.
Frank M. Macdougall.

N. A. Bklcoübt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt. membre du Barreau 

d’Ontario et de celui de Québec, s’occuper» 
aussi des affaires requérant son attention 

a cette dernière Province

Aux Inventeurs 
J. CoursoUe & Cie.
Solliciteurs de Brevets iFlnvenho, 

Dessins île Fabrique, Marque» 
de Commerce et de Bois 

Agences et Correapondnnta anx Etats- 
Unis, en Angleterre et en fronce.

J. COURSOLLE & Cie.,
Chambre Victoria,

Vts-à-v* e bureau des Brevets,
OTTAWA, Out

B. P —Bolls 6*. 
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CHEMIN DE EBR
«CANADA rMIffir

LA
VOIE LA plus COURTE

ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les points * l’est.

CONVOIS a PASSAGERS^ 
Tous Ij6s Jours

AVEC

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont­
réal. avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver­
mont Central, et les trains dn chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux villes de 
Nouvelle Angleterre, Troy, A’bang et New-
York.

A partir du 88 Juin 1883, les trains cir­
culeront comme suit *

Arr. h Montréal. 
11.30 a.in.

«l'Ottawa.

Arr. A 
18.30 
8.00 p.m.

Ottawa.
p.m.

Pr’t de Montréal. 
8.46 a.m.
4.30 p.m.

Tous les convois à passagers se rendent direo 
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avee le 
train direct pour Toronto et toutes le» 
stations intermédiaires qui arrive à Torontc 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.46 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 

Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
p.m., arrivant â Montréal à 8.26 duV*

4.30 p.
matin.

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
BT RAILS NKUF8 EN ACIBR

dâstf iBLâRriâ
bagage est transféré sans frais extra et «ans que
le passager ait à s’en occuper.

1# bagage est ohéqué pour n’importe quel en­
droit.

Les billets et tout autre renseignement peu­
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono. 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et Varrivée des trains 
réglés d’après l’heure du 76ème méridien.

D. 0 LINSLBY,
Gérant.

A. G. PEDEN,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa, 22 août 1884.

Ma
■

Médaille d’OR, Pans
**“•

Sirop
QUINA LAROCHE

Ferrugineux
Ce Sirop remplace le Vin et 
Elixirs dans le cas où leur usage 

vsente quelques difficultés, soit à 
e du jeune âge, soit par suite 

J»; .'état d'irritation dn malade, 
cornue

^ J ANÉMIE, ta CHLOROSE,
\ PAUVRETÉ du 8AKÜ, 

SUITES do COUCHES, 
MAUVAISES DI0LST10N8.

>sftairwàÇu46e# : V Bd. MORIN A <y, 
fbsrsidisstihMNs, 114, ns Natet**.

■
*

I

ilotel du Castor
451 ft 453 rue Sussex, Ottawa. Les 
ûgenls-voyogcure trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes à cet hêt I. 
Prix modérés. Un télé;!iom* est altuché 
à rétablissement.
E. CHEVRIER, i»a <»$/rl<‘UUre

Ottawa, 18 déc. 1884.

I

JOS- SENEGAL
ENTüEl'UKNIiUR

BE rOMPES FUNEBRES
COIN DBS RDBB

York et Dalhoiisic,
OTTAWA.

Crêpes, gants, écharp 
deuil, etc., loués

I
L'ORtiAMISME «le L’HOIOE

Est l'œuvre la plus complexe du créateur 
et quand ce mécanisme si compliqué, et si 
artistement fail, est dérangé par la mala­
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demandé 
i ux plus expérimentés, car le corps humain 
est quelque chose de trop précieux pour 
être négligé. Alors s élève la question 
“ Quel médecin employer ?”

Le Dr Oscar Johannksskn, de l’Univer 
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
geniteurinairc.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris la Spermalhroée, Go­
norrhée, la Splnlie, la Stricture el l’Impor­
tance, etc,, etc.

PAliCEQUE vous avez été trompé et 
abusé par les CHARLATANS qui préten­
daient guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Jorannksskn, avant que cette maladie 
devienne chronique et incurable.

1@L GRATIS-ise
On enverra par la malle un traité pré­

cieux du système du Dr Johannessen par­
faitement cacheté à toute personne souf­
frant de celle maladie, pourvu qu’elle 
s’adresse à son seul agent autorisé, aux 
Etats-Unis ou au Canada.

HENRY V0GELER,
49, South Street, New-York.

Divers symptômes compliqués sont trai­
tés par les prescriptions spéoiales du doc­
teur Johannessen d’après l'avis d’un mé­
decin dûment qualifié.

Toute correspondance confidentielle et 
toute réponse est envoyée frais do poste1 
oavé.

*g84 1 an

Bureau d’agent d’immeuble
MACDONALD

NO 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.

K*ÜK3

A. B. MACDONAI.B,
Encanleur de la Reine,

HeSIIlENCE,.......553 HUE NICHOLA.

HuileJoieMorue
du xy DUCOUX

Iidô-Firrailmn, ai Qilntilna et i l'Ecorte d'oraogei amères.

i Ce médicament, d’un goût agréable, est facile à I prendre et ne donne aucune nausée. Par sa composi- 
Ition il possède toutes les qualités propres A combattre :

■ ANÉMIE, ii CHLOROSE, les MALADIES DE POITRINE 
Il BRONCHITE, les CATARRHES, h PHTHISIE 

la DIATHÈSE STRUMEUSE. les SCROFULES, ete., ete.
En raison de son usage facile, de ses cfil ls multiples 

et sûrs et de son prix économique, les médecins 
l’ordonnent de préférence aux autres médicaments 
similaires.
PARIS — 209, ruo Saiat-Donls, 209 - PARIS

le traire liai tentes les principales Pharmacies et Drogueries de l’Unlveri.
8E DÉFIER DE» FALSIFICATIONS ET IIMITATIONS
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HYSTÉRIE
v.
44Guérison souvent! 

Soulagment toujours!
44

»*» L’nmoi de i*

CONVULSIONS SOLUTE immiBE
LaroÿenneMALADIES

NERVEUSES j-îESr
Dépôt A Québec, dm le D* Ed. MORIN â 0e, et dans tontes Phtrœadea de Canada.

ATELIERS TYPOGRAPHIQUES“ J’ai souffert ”
De toutes les malaaies imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacien T. J. Anoerson m’a recom­

mandé les " Amers de Houblon,”
J’en ai consommé deux bouteilles !
Je -uis complètement guéri et je recom­

mande sincèrement les Amers de Houblon 
à tout le monde J. D. Walker, Buckner,

— DU-

“C4MD4 9 9

Mo.

Je vous adresse ces quelques lignes 
comme

Gage de reconnaissance pour , vos 
Amers de

ET DU

« D* * * Houblon. J’ai souffert 
De ihumtitism* enfi iramatoire 
Pendant près de
Sept années et avenue méd cine n’a 

semblé me faire du 
Bien ! ! !
Jusqu’au moment où je pris deux bou­

teilles de vos Amers de Houblon, et à ma 
grande surprise je suis ausis bien aujout- 
d’hui que je ne l'ai jamais été. J’espère 

Que vous aurez beaucoup de succès 
Avec ce puissant et 
Efficace remède :
Quiconjue! * * serait désireux d’a­

voir plus de détails sur ma guérison peut 
es obtenir en s’adressant à moi, E M.

Williams, 1103 Itith Street, Washington, 
D. G

W

524 RUE SUSSEX

OTTAWA

ET PLACE 0 i MARCHE, HULL

Je considère que votre remède est le 
meilleur qui existe pour l’i îd-.g Lun, les 
maladies de rognons.

Et la débilité des n* rf, J arrive 
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de 
Bien !
Que toute autre choee ;
Il y a un mois j'étais extrêmement 
Maigre ! ! 1
Ait presqu’incapable de marcher Main 

tenant je
Gagne des forces, et 
De l'emhompointe.
Il se passe à peine un jour sans .que je 

reçoive dos compliments les sur progrès 
apparents de ma sont • et ils sont dûs aux 
Amers de llvuhlon ! J.tWickliffe Jackson, 

Wumington, Del.
L"-s hou teille- qui ne po.’tent jaïs 

une étiquette h anche manure d’une 
touffe verte de Houblon sont de lu contre­
façon. Rejeté^ to 'S les remèdes sans va­
leur, empoisonnés, qui s’offient snus le 
nom de “ Houblon ” ou “ Houblon.-».”

On execute à ce ; nn-liers tout.-s so-les

D’IMPRESSIONS
TKI.I.KK y U K:

Têtes île coin; les,
Memornmlums

G iries d'alfa
Garles de visit*• 

GlnV
Hili.’.ls,

JTraltes,
Enveloppes

Gatalogues,
Listes de pi i., 

Programmes,
Circulaires,

Affi'-I:es
Placards,

Lclins i u tient ire#,
Etc., etc, etc.

BLANCS POUR AVOCATS
Déclarations sur compte,

Declarat ors sur billet, 
Demandes de plaidoyer, 

Comparutions, 
Subpoenas, 

Affidavits,
Obpositions. 

Fiat,
Inscription#,

Etc., etc., etc.

POUR NOTAIRES
Contras de vente,

Contrais de mariage, 
Blancs de billet, 

Procurations, 
Quittances,

Transports,
Protêts,

Obligations, etc.

Pour les Greffiers et les Commis sairt s

Blancs simi les de sommation,
Tiers-Saisie après jugement

Opère des ( ures . 
MERVEILLEUSES fMUtyttrf 

Maladies des Rognons Q
ET {

Des Affections du Foie
Parce qn’ll agit à la fais sur le FOIE, les 

INTESTINS et les ROGNONS.

POUR HUISSIER
Blancs de Procès-Verbaux, 

D’avis de Vente
De Saisie,

De Vente

Paroe qu'il débarrasse le système dos hu­
meurs viciées qui produisent des maladies des 
rognons et des voies urinaires, des maladies 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoioes, le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 
auxquelles les femmes sont sujettes. 
NM'CECI EST BIEN DÉMONTRÉES,

-------->o(--------
IL GUÉRIT INFAILLIBLEMENT 

LA CONSTIPATION, lee HEMOR-
RHOIDES et le RHUMATISME 

fonctionner librement tous les

PURIFIANT AUSSI LE SAMO
et donnant au système sa vigueur normale 

pour chasser la maladie.
DES MILLIERS DE CAS 

graves de ces maladies ont 6 
lagés et, en peu de temps 

RADICALEMENT GUERIS. 
Paix, $1, sous forme liquide ou en pot 

En vente chez tous les pharmaciens.
On envoi le remède en poudre par la malle. 

Wells, Richardson A Ctr., Burlington, Vt. 
Envoyez un timbre et vous reoevres un 

Almanach pour 1884.

POUR LES SEL TRESORIERS
Listes D’évaluation,

Listes De Perception,
Liste Alphabétique d’electeun

En faisant

LE TOUT

SUR BON PAPIERles plus

ET A DES
udre.

Les ordres envoyés par la Post 
n-ç iv- : t urn; ait ntion toute spéciale et 
t-uiil exécutés suas delai.CLUB HOUSE

ABONNEMENTS:
“ LE CANADA ” quotidien, par an, S3.0C 
iLE COURRIER DE HULL” held., do $|.ù

Adrien Font. <U P. O'MEARA

20 22 ET 24I_RUE GEORGE
Cet e maison a été reparée, 

lée à neuf, avec toutes les

Améliorations Modernes
Des avantn spéciaux sont offerts aui 

artistes de thw*uo.
La buvette est toujours pourvue des mail 

leurs marques de
Tins, Liqueurs et Cigares.

décorée et

Tout abonnement est invariablement 
payable d’avance.

La Société de Publicité
PROPRIÉTAIRE.

T. P. O’CONNOR, Prop.
Utt.w.,3 sept 1884

travers mes prairies... Eh ! mais.. 
elle est bien basse, ma rivière, ; 
je ne m’étonne plus si mes mou­
lins sont immobiles comme des 
bornes ; heureusement que le 
vent fait tourner les autres sur 
le coteau.

—Hélas ! hélas ! murmura 
Marguerite en penchant sa jolie 
tête toute pâle sur l’épaule de 
son amie ; que ton frère, qui est 
si moqueur, doit trouver mon 
père ridicule !

A ce moment, le chevalier re­
garda sa soeur d’un air si comi­
que Marguerite, hors d’elle-mê­
me, ne put s’empêcher de lui di­
re d’un ton très-amer :

—Vous pensez à la promena­
de du marquis de Carabas à tra­
vers ses champs et ses vignes, 
n’est-ce pas, monsieur ?

Maurice, mécontent de se voir 
deviné, cherchait une excuse, 
lorsqu’une exclamation de la 
mère de Marguerite vint le tirer 
fort heureusement d’embarras :

—Arrête ici, que je vois quel­
que chose ! s’écriâ t, elle au co­
cher d’un ton impératif.

On étai alors devant une 
maison d’extrêmement pauvre 
apparence, qui faisait partie d’un

Fauxx.x.3BTO$gr

VALI M et MARGUERITE
a ferronneries à bon 
allez chez

LL & CXJZNBi: ou

LES DEUX AMIES
TARRIERE,

coin de la rue Ouïe,
BBS, OTTAWA, * iSutle)

P.Q. - -Mais, interrompit la mère 
de Marguerite.

—Et dire que cette parenté 
est une pure chimère de leur 
cervelle, continua M. .Gravillon 
en faisant de gros yeux à sa fem­
me pour l’intimider, je ne les 
connais ni d’Eve ni d’Adam, ces 
drôles qui ont le front de m’ap- 

k peler publiquement cousin. Dès 
* qu’on est riche on est le cousin 

de tout le monde dans ce pays-

CD0UG6LL i CUZNEft

-------- - S.
mis ete. I

1 ÏÂPiS
rTAWA. A
id assortiment, les ncl
t l°a plus bas prix en
Jt de JT

arts, Rideaux,
*, tiiàrnltnref» J I 

de tonie sorte, -t 
il.

TAPIS D'OTTAWA, I
B ttPAKKS. I

RED et Oie. • .

ci !
—Vous avez raison, mille fois, 

monsieur Gravillon, dit Valen­
tine avec sa bonté ordinaire, nos 
bons paysans ont la mauvaise 
habitude d’appeler cousins ceux- 
là même qui ne les connaissent
rencontré^queiquefoîs, **tt ^hameau isolé 1» porte b,i- 
sard, à la grande foire. Mais fe souyraI Pf ,le ha ’tFour 
laissons ces braves gens avec alsaer Denetr?f lef Jour 9U1 11 e,n' 
leurs usages qui, après tout, ne trait que par la et par une peu- 
sont pas précisément mauvais,et ouverture sans vitres garnie 
.parlons d’autres choses Est-ce de deux barreaux de fer. Le toit 
que vous n’achèterez pas cette de chaume presque effondre
forêt ? ou que la république wa éta,t verdlde hau,es, herb,’s. et 
la mettre en vente. empanaché de glaïeuls ; au-des-

-Ah! mademoiselle, répondit «us on avait ménagé une niche 
re millionnaire, il faudra bien ceintrée ou se trouvait encore 
de l’argent pour un achat de cet- une petite madone Mme Gra­
te importance. J’avoue qu’il Villon regarda la madone, se si- 
m’est venu quelquefois en peu- g™ a la hâte puis, comme si 
sée de joindre cette forêt à înon file eut craint d avoir fait une 
parc où je me trouve à l’étroit, ■inconvenance, elle reportera ti- 
mais cela vaut la peine d’y ré- “idement ses yeux sur Maurice 
lléChir de Yicques, et ne fut veritable-

M. de Vieques attacha sur Va- ment rassurée qu’en voyant le 
lentine ses grands yeux railleurs; Je”ne chef vendeen soulever lui- 
il pensait à l’affranchi romain mêma eon . .
qui parlait d’ajouter la Sicile a -°* me "eve le cœurde T01r 
* tprroR s écrouler cette pauvre chaumie-
-Et puis, continua le père de re 1 di‘fllef aPrfs "ne, Paus? lo“' 

Marguerite er jouant la distrac- g«e et triste, j entends quonla 
tionfil me faudra peut-être cinq répare et cela des demain, 
ou six mille frênes pour un cer- -Çeat’.en eSet’ blcn n™es' 
tain objet dont il est inutile de «aire ! répliqua son man dun 
vous entretenir, vous autres jeu- ton méprisant, 
nés filles, je les ai dans mes cof- -Ben nécessaire, oui, certes ! 
fres en beaux rouleaux d’or, et )e 6 ecna 1 ex-fermiere avec une
crois qqe je ne ferai pas mal de Krande cba eur> ma Pau‘7® m?{e 
les y laisser.... Qu’en dites-vous y mourut, j y suis nee, et lechâ- 
Tvr a , K..,,.. ? tean de mon oncle le millionnai-

—Ne ire demandez pas con- re- ne me feraPas dire à la Pan" 
seil, répondit négligemment vre maison ou mes peres ga- 
Maûrice, j’aime les bois avec fnalen‘ honnêtement leur pam : 
passion, et je serais pour l’agran- Je ne te connais pas, je ne tai 
discernent du parc. jamaisvue

-Oh ! vous pensez à la chasse M Gravillon eut battu sa fern-
à la p omenade et à tout ce qui me *}} ,eut °se’ e‘ MarSuerlt.e 
est improductif, vous M. le c£e- roug-t jusqu aux tempes ; mais 
valier ; mais quand même je me la phyMonomie si moqueuse du 
priverais, par raison, de cette fo- gentilhomme peignit une sorte 
rêt, je vous assure que j’ai de de re|pect. 
quoi fatiguer vos jambes et vo- une/Çmme de
tre fusil sur mes petites posses- cœur> dlt:‘V°ut )af a la P.lébél; 
siens; vous allez en juger tout à en?e enrichîe- ut fument 
l’heure qui voue anime est tort honora-

— Voilà pourquoi il me mène
à la foire, pensa Maurice qui u On descendit de voiture a la 
commençât à avoir envie de bar-ieredune vaste prairie que
bailler ; c’est un vrai guet-apens îVîe ^ou^e.^(; n on4e’
que cette partie de plaisir. d ou I on découvrait a plein le

On dépassa la lisière de la fof f “etiere du hameau voisinage 
rêt, et le village, situé à mi-côte, 9m n impressionnait personne 
montra ses chaumières étagées i°nr-là, toute la joie était a 
an milieu des arbres ; une belle fl°b ainsi parler.

Des tentes d ou sortaient les 
sons aigres de quelques violons 
criards, des marchands forains, 
des rôtisseurs qui faisait tourner 
leurs broches en plein vent, des 
chants joyeux et un beau so­
leil, donnaient à cette fête quel­
que chose de napolitain. Mais la 
pose calme des groupes nom­
breux attablés rur l’herbe, les 
mets substantiels qui figuraient 
dans la dollation de rigueur,l’air 
tranquille des jeunes gens qui se 
promenaient les mains dans 
leurs poches, et surtout le beau 
sang et les cheveux blonds de 
population villageoise annon­
çaient que le lien de la scène ap­
partenait à partie nord-onest de 
la France.

Sien

13.
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■CHARS PALAIS 
a trains de vitesse 
a et Montréal.

et fertile campagne s’étendait au 
loin.i#

JL —Comment trouvez-vous ces 
collines boisées, ces prairies, cet­
te vaste plaine, mon Jgentilhom- 
me ? reprit M. Graviïl 
ressaut dn regard chaque chose 
à mesure qu’il la distinguait. 
Peut-on rencontrer mieux pour 
la chasse aux lièvres et à la per­
drix ? cela foisonne de gibier 
car je chasse peu.

Cette phrase de ^aute diplo­
matie, qui répondait à certaines 
vues secrètes du millionnaire, et 
qui faisait connaître sa fortune 
immense sans laisser percer une 
ostentation de trop mauvais 
goût, lui avait coûté une grande 
demi-heure de travail.

—Vous aimez la chasse, je pré­
sume ? continua-t-il en souriant 

—Tout gentilhomme est né 
chasseur, répondit le jeune no­
ble qui, d’un simple regard, 

* avait pénétré son homme d’ou­
tre en outre.

—Nous pouvons chasser sur 
| ces f erres terres qui sont à moi 
r îusqu’à l’horizon, et pêcher dans 
' cette rivière là-bas, qui coule à

itrèal avec les trains- 
fer pour Québec, Hali- 
, Boston, et tous les 
uvelle-Angleterre.

entre Ottawa, Toronto» 
a J l août 1884 : 
ilu e Ottawa à 12.15 pm 

à Toronto à 10.00 pm 
ilte Ottawa à 11.05 pm 

à Toronto à 8.45 am 
itte Toronto à 9.20 air, 
r. à Ottawa à 6.07 y ni 
itte Toronto à 70.0 pm 
r. à Ottawa à 5.17 am 
mis sur les trains du. 
otrs somptueux sur les

8m th’s Fall pour 
min de fer du Grand* 
î chemin de fer Utica 
ses nombreuses cou- 
el l’est.
oronto pour tous les 
-ouest et nord-ouest. ^ 
e prix du passage, le? 
ar-salon, la table du 
nr le haut de l’Ottawa 
lions locales et autres , 
ruant les passagers ( 
u des billets. \ 
: EJLtilN.
NIGOLL 
ral des passagers. 
VHYTE
8urmtendant-générs

lent.

*
on en ca-

(A suivre. )

Livres de Prix
— sco-

A l’occasion des examens rir à 
laires, je prends la liberté d’offnsti- 
messieurs les instituteurs et i de 
tutrices, un magnifique choixnés 
livres de prix, pouvant être don 
aux enfants.

P. C. GUILLAUME, 
455 Rue Sussex.

CE CANADA, 20 Juin 1886

REMEDE INFAILLIBLE
IjjliMp». :— POUR —
LESIMALA1HES DES ROGNONS 
jfLES AFFECTIONS IHI FOIE 
U CONSTIPATION, les UEMOR- 
i RUOIDES et les MALADIES 

DC SANG
Le* IWedeel»* recann*i**eet son 

efficacité.

“ Le “ Kidney Wert ” est le remède le plus 
efficace dont j’aie jamais fait usage.”

Dr V. C. Ballou, Moncton, Vt. 
■ On peut toujours compter sur l’efficaoiti 

du Kidney Wort.” _ „
Dr R- N. Clark, So. Hero, Vt. 

“ Le “ Kidney Wort” a guéri ma femme 
qui était malade demi is deux ans.”

Dr C. M- Summerlin, Sun Hill, Ga.
DANS DES MILLIERS DE CAS

il a opéré des cures, lorsque tous les autres 
remèdes avaient échoué. C’est un remède 
qui n’est pas irritant, mais efficace, dont 
■’effet est snr et qui ne nuit jamais à la 
santé, dans aucun cas.

«F* Il purifie 1le sang, fortifie et 
donne nne nouvelle vie à tous les or­
ganes importants du corps humain. Il réta­
blit lo fonctionnement normal des regnons, 
débarrasse lo foie de toutes maladies et règle 
lee intestins. Do cette manière, le système 
est débarrassé dos maladies les plus dangé-

Prœ, $1, sous forme liquide ou on poudre.
En vente chez tons les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle.
A Cl*, Burlington, VIWBLL8, RICHARDSON
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UNE OMISSION

Dans nos notes relatives à la fête 
St Jean-Uaptiste, nous avons omis 
de mentionner un bel arc de 
dure qui ;e dressait ail, coin des 
rues Daihousie et de l’Eglise 
était l’œuvre du travail dévoué et 
intelligent de MM. liérubé et Char- 
bonneau,

Ces messieurs avaient même pris 
des mesures pour faire servir leur 
arc pour la célébration du 1er 
juillet, mais la tempête d’hier est 
malheureusement venue renverser 
celte élégante construction.

ver-

PENS10NNAT NOTRE DAME 
DU SACRE CŒUR

Nous avons assisté mardi dernier 
à la distribution des prix au Peu 
sionnat Notre-Dame du Sacré. 
Cœur, rue Rideau.

La démonstration a été très belle 
et au premier rang des personnes 
présentes on remarquait Sa Grau 
deur Mgr Duhamel, M. l’abbé Mc­
Caffrey, qui a bien voulu adresser 

élèves et aux révérendes insti­
tutrices de la Maison quelques 
bonnes paroles de félicitation et 
d’encouragement, M. l’abbé Prud’­
homme, curé de Ste Anne, qui a 
parlé en français avec l’éloquence 
qu’on lui connaît, les RR. Pères 
Pallier, Gaudet, Froc, Fillâtre, 
Nèles, Brault, Gendreau, Duhault, 
Dentourville et plusieurs autres 
RR. PP. du collège d’Ottawa.

11 y avait aussi dans la salle, élé­
gamment décorée pour la circons­
tance, un bon nombre de parents 
et d’amis des élèves.

Au cours de la distribution des 
prix, couronnes et médailles, le 

musical et littéraire

aux

programme 
suivant a été exécuté avec beau­
coup de succès et de grâce par les 
élèves y mentionnées :
Ouverture—Le Calife de Bagdad, 

Boildieu.
1er piano—Dlles Coursolles et Ro 

billard.
"2me piano—Dlles Gildie et Parker.
Violons—Dlles T. McNally, D. Car 

roi, A. Nagle.
Orgue—Dlle B. Murphy.
Chant Callisthénique — Humpty 

Uumply, Mills.
Trio- Marche, Streabbog.
1er piano—Dlles Baskerville, G. 

Davis, H. Roger.
2em piano—Dlles 

Dacier, A. Curran.
Violons—Dlles L Roger, A. Roger, 

D. Carroll.
Harpe—Dlle L. Sylvain.
Récitation—Les élèves du cour in­

termédiaire.
Trio—Boite musicale, Muller.
1er piano — Dlles F. Smith, L. 

Groulx, A. Roger.
2em piano—Dlles C. Awata, L. Ro­

ger, P. Rice.
Trio vocal—La famille des cloches, 

Bardise. Dlles Talbot, St Jean, D. 
St Jean.

Trio instrumental — Welcome to 
Spring, Oeston.

1er piano—Dlles J. Tassé, A. Roc- 
que, E. Tassé.

•2nd piano—Dlles L Sylvain, L. Au- 
clair, E. McGoey.

Orgue—Dlles D.Carroll, M. Tassé.
Harpe—Dlle Prévost.
Essai français—Dlle St Jean.
Grand Duo, Bélizaire, Gorki
1er piano—Dlle St Jean.
2nd piano—Dlle Cheney.
Chœur, Iæs clochesjoyeuses, John­

son.
Solos—Dlles Warnock elO’Counor.
Récitation—Dlle Gallagher.
Quatuor—Concordancia, Ascher.
1er p'ano — Dlles Finley et Mc 

Greevy.
2nd piano—Dlles Warnock et Lau 

zon.
Chœur — Dieu bénisse le Pape, 

Pisan i.

L McGoey, B.

Nous donnons ici la liste des 
élèves qui ont mérité des médailles.

Les demoiselles suivantes, élèves 
du sixième Cours, ayant subi des 
examens très satisfaisants, ont mé­
rité la médaille d’argent : Sophie 
Pinard, M. T. Duhamel, Amélie 
Coursolles, Eva Talbot, L. Hogan,

Madame Thomas Byfield
née DUMOUCHEL,

147 Rue Sparks Ottawa.
Modes Parisiennes, dernier goût, grande 

d’été. Notre assorti-variété de chapeaux 
ment qui vient d’arriver et des plus com­

plets.
Dame Thomaa By field.

la
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DE CANADA, 28 Juin 18*6 7e en
8. Finley, K. Gallagher, F. Gildee,
L. Warnock et M. Kehoe.

Les demoiselles suivantes, ayant 
achevé le Cours des études musica 
les suivi dans cet établissement, ont 
obtenu la médaille d’argent : Min­
nie Cheney et G. Finley.

Médaille d’honneur présentée par
M. le Chevalier G. Smith, décernée 
à Dlle V. St Jean.

Médaille d’argent, pour le succès 
dans l’étude du français, offerte à 
Dlle Annie McCreevy.

Les demoiselles suivantes ont été 
couronnées pour avoir obtenu le 
plus haut nombre de points dans 
leurs classes respectives : Lillie 
Scott, Albertiue Pinard, B. Kealy, 
Emma Tassé, A. Cassidy, S. Côté,
A. Gallagher, A. Barry, D. Latré- 
mouille, M. Bisson, N. Leyden, Y. 
Gingras et A. Beaulieu.

Prix de bonne conduite pour les 
plus jeunes élèves, décerné à Dlle 
Ursule Smith.

Prix d’économie domestique : 
Dlles Julia Tassé et Alice Rogers.

Une médaille en argent pour 
l’Assiduité à la classe, offerte par 
W. Barry, Ecr, avocat, méritée par 
les demoiselles L. Scott, E. Chur- 
bonneaux, M. Cassidy, II. Heney, 
M. Greeley, S. Côté, M. A. Casey et 
M. Duggan.

Une médaille d’argent pour la 
couture unie, offerte par le Révd M. 
U. Boucher, méritée par Dlles C. 
Robillard et Marie-Louise Gingras

Médaille d'argent pour broderie, 
offerte par le Révd M. O. Boucher, 
méritée par Dlles Julie Tassé et 
Léda Moras.

Médaille d'argent offerte par Sa 
Grandeur Monseigneur d’Ottawa 
iour les demoiselles qui ont excel- 
é dans le racommodage, méritée 

par T. Gildee et S. Parker.
Médaille d’argent pour applica­

tion dans l’étude de la musique, 
présentée par M. F. Boucher, d’Ot 
tawa, méritées par les Dlles Alber- 
tine Lauzon et L. Warnock ; 2e 
prix, Dlle N. Trainor.

Médailles d’argent offertes par M. 
le professeur Lyons, à Dlle S. Par 
ker pour musique vocale, Dlle 
Bennie Murphy pour l’orgue, Dlle 
F. McNally pour le violon.

Prix pour le violon, Dlle D. 
Carroll.

Médaille d’argent pour le plain- 
chant, méritée par Dlle K. Galla- 
her et N. O’Connor.

Une médaille d’argent pour l’ob 
servance des règles, offerte par Sou 
Excellence Monseigneur Smeul- 
ders, méritée par Dlles S. Pinard,
B. Mûrpnp et L. Warnock.

Médaille d’or pour bonne con­
duite, donateur M. G. Goodwin, 
méritée par Dlles A. McGreevy, M. 
Kehoe et Amélie Coursolles.

Une médaille pour l’instruction 
re'igieuse, présentée par le R. Père 
Pallier, méritée par Dlle Bennie 
Murphy ; 2e prix décerné à Dlle A. 
McGreevy.

Un service de table en porcelaine, 
présenté comme prix d’économie 
domestique par madame la mar­
quise de Lansdowne, mérité par 
S. Piinrd, L. Hagan, A. Coursolles 
et G. Fmley.

Une médaille d’argent offerte 
par Son Excellence le gouverneur- 
général pour le plus haut nombre 
de notes, obtenue par Dlle B. Mur 
phy.

Une médaille d’argent pour 
l'instruction religieuse, offerte par 
Sa Grandeur Monseigneur Duha­
mel, méritée par Dlle Sophie Pi­
nard ; 2e prix décerné à Dlle Eva 
Talbot.

Les Cavaliers Volontaires 
qui désirent prendre part à la 
Cavalcade des Terribles le jour 
de la Confédération, 1er juillet, 
devront se présenter à l’Hôtel- 
de-Ville, lundi prochain à 7.30 
hrs. p. m. Par ordre du comité 
de la célébration.

A la cour de police, samedi, 
John Gaffney a été condamné à 
trois jours de prison pour assaut 
sur John Maloney. Joseph Du- 
chêne passera une semaine au 
cachot pour avoir volé une valise 
appartenant à une fille du nom 
de Cailler. Madame Elizabeth Gra- 
velle, convaincue du recel des effets 
volés chez M. Laverdure, a été con­
damnée à six mois de prison. 
Pinetti, accusé du meurtre du jeune 
Elliott, restera en prison jusqu’à 
ce qu’il ait subi sou procès aux 
prochaines assises criminelles.

Les stations de chaloupes conti­
nuent à être fort visitées chaque 
soir, celles du canal Rideau sur­
tout. Il est de fait que l’on peut 
difficilement imaginer un plus 
gai et meilleur passe-temps que 
celui de voir défiler les rives 
silencieuses dans la pénombre du 
soir, de deviner à travers le dôme 
feuillu des grands arbres le disque 
brillant de la lune, d’apèrcevoir 
sous ses pieds, bien bas tout au 
fond de l’eau, les regards clignot- 
tants et humides de milliers d’étoi­
les. Tout se tait alors, et l’âme 
monte enlevée sur l’aile fantastique 
du rêve. Nous conseillons à tous 
ceux qui ont souffert la fatigue du 
jour de tenter ce remède ; il est 
souverain.

lions. Ouvert tous les jours de 2 à 
2 heures l’après-midi, et de 7 à 9 
heures le soir.

Entrée 10 cents, enfants au des­
sous de 8 ans, Scents, au No. Ill 
rue Rideau. THE MIKADO ABC

1 « Par année.

Pour six mois.

M
Poor quatre mSOCIÉTÉ DES PEINTRES

H y aura assemblée de cette so 
ciété ce soir à 7 heures chez M. J. 
Archambault.

MIKADO est] le nom d’une plantation appartenant à la 

Compagnie de Commerce Mikado.

Cette plantation était autrefois la propriété de Mikado, roi du 

Japon, et n’était cultivée que pour" l’usage de la maison Royale.

Le roi la vendit plus tard à la condition qu’une quantité' 

suffisante de Thé serait fournie à la famille Royale, car le roi 

n’en voulait pas faire usage d’autre.
C’est un fait reconnu que les Thés cultivés, sur cet^ 

plantation sont, pour la pureté, la force et l’arôme, les meilleure 

du monde.

La Compagnie a réussi à introduire ces Thés dans Ottawa ; 

ils sont en paquets d’une livre et d’une demi-livre et se vendent 

pour la modique somme de 45 centins la livre.

Prenez garde aux contre-façons.

Demandez le Thé Mikado à votre épicier ; insistez pour 

l’avoir et n’en usez pas d’autre.

Edillen
Pour l’année..

J. Archambault, 
Président.

h:LE MOifDE ET LA VILLE LOUIS Ll
Tons les moulins de Arnprior 

sont actuellement en pleine opéra­
tion. LEAujourd’hui, cinquième lundi de 
juin, il n’y aura pas de réunion du 
Conseil de v:lie.

Le club de chasse St Hubert a 
tenu un concours de tir très-bril­
lant la semaine dernière.

On continue à dépouiller de ses 
Heurs le parc de la colline Major 
en dépit de la surveillance des gar­
diens.

Les divers pensionnaires de l’ar 
mée qui résident dans ce district 
recevront trois mois de pension 
jeudi.

Un nommé Devlin a été arrêté 
sous soupçon d’être l’auteur d’un 
vol de $35 commis au préjudice de 
M. Nye, tabaconiste.

Ottawa et
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Plusieurs jeunes amis de feu W. 
Haché ont voulu accompagner sa 
dépouille mortelle jusqu’à Shédiac, 
N B, lieu de la résidence de sa 
famille.

PiÆiîIES o’AJJTKUCHES 
Frisées, Nettoyées et Teintes <1BOT ES ET SOULIERSLLes olïiciers des Gardes à pied 

du gouverneur-général ont résolu 
d’offrir un banquet aux u Victoria 
Rifles” de Montréal à l’occasion de 
leur visite dans la capitale le 1er 
juillet prochain.

Un nommé Barry, de Winnipeg, 
adonné à la boisson depuis quel­
ques mois, est mort subitement 
vers midi en cette ville. Le coro­
ner a été informé de ce pénible 
décès.

DANS LKSASSORTIMENT COMPLET de Chaus­
sures de tous les genres, dernier style, 
pour hommes, dames et enfants, pour les 
saisons du printemps et de l’été. Grande 
réduction ; prix extraordinairement bas.

L’assortiment est complet et considéra­
ble, en sorte que les acheteurs ont tout le 
choix désiré.

Dernières Couleurs et Gkmts
DK LA SAISON

En Un Jour Après l’Ordre Donné

VIEUX ORBPE REMIS A NEUF

utellier
G. MURPHY.

No. 538 rue Sussex, Ottawa.
12 mal 1885—la . C

TEINTURIER PARISIENAMERS CANADIENS 
TRESOR DES °” DYSPEPTIQUES IT O. 15, HUE, BIjGIIT. OTTAWA

(Près de la rue Sparks.)Les Cavaliers Volontaires 
qui désirent prendre part à la 
Cavalcade des Terribles le jour 
de la Confédération, 1er juillet, 
devront se présenter à l’Hôtel- 
de-Ville, lundi prochain à 7.30 
hrs. p. m. Par ordre du comité 
delà Célébration.

13 mars, ’85
Cette préparation guérit, 

la Dyspepsie ties Tuberculeux ou poitri­
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisies et les Rhumatis- JULIEN.ALPHONSE E

Préparé par le . A hDr N. LACERTE,
Lévis, P.Q.

30 cts la bouteille, 
nte chez les pharmaciens et en

Entrepreneur de J1 Pompes Funèbres
Prix:

En venl 
dépôt chez

QU’EST-CLes drapeaux flottaient hier sur 
lés édifices du gouvernement et 
sur les autres bâtisses publiques de 
la ville en l’honneur du 47e anni­
versaire du couronnement de Sa 
Majesté la Reine Victoria.

La construction du nouveau pa­
villon que l’on est à faire ériger 
sur les terrains des jeux athlétiques 
avance rapidement. Vingt hom­
mes travaillent à ces travaux à 
l’heure qu’il est.

La distribution des prix des éco 
les chrétiennes a eu lieu hier, à 
Notre-Dame et à Ste Anne, en pré­
sence d’un auditoire assez nom 
breuse. Aujourd’hui, a également 
lieu la distribution des prix à l’éco­
le de la paroisse St JeaivBaptiste et 
à l’école française de la paroisse St 
J oseph.

Tous ceux qui se plaignaient du 
grand silence de la foudre depuis 
le printemps doivent être satisfaits 
aujourd’hui. Le tonnerre a, en 
effet, empli le ciel de ses gronde­
ments tout le jour, hier, et une 
pluie vivifiante est venue lajeunir 
la nature et mettre partout une 
agréable fraîcheur.

On continue à prendre des me­
sures pour que le 1er juillet soit 
brillamment célébré à Ottawa. Les 
courses, les divers jeux et amuse­
ments qui doivent avoir lieu en 
cette occasion seront du plus haut 
intérêt, tant à cause du nombre et 
de la valeur des concurrents qu’à 
cause des prix considérables qui 
vont être distribués aux vainqueurs.

363 Rue DALHOUSiïï, Ottawa,ELZEAR ALARIE, 
71 rue Bolton, Otta Ci-devant occupé par M. Jos. Senécal.

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu k Ottawa, désire annoncer au public d’Ottawa 
; ses environs nu’il a ouvei t un magasin de pompes funèbres. Toute commande qu'on 

ôentée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On • 
Dem MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la 

uns de chambres funéraires fournis sur 
E JULIEN, propriétaire.

26 juillet 1884
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AVIS AUX ENTREPRENEURS. Grande Vente à SacrificeON recevra à ce Bureau, jusqu’à MER­
CREDI le 1er Juillet prochain, des soumis­
sions cachetées, adressées au soussigné et 
portant la auscription '• Soumission pour 
Charbon," pour fournir 1j combustible né­
cessaire au chauffage des Edifices Publics, 
Ottawa. On pourra voir le devis et obtenir 
des formules de soumission à commencer 
de Lundi, le 15 courant, à ce Département, 
aussi chez Jas. Nelson, écr, architecte, 
Montréal, et au Bureau des Travaux Pu­
blic*, Bureau de Poste, Québec, où l 
seignements peuvent être obtenues.

On devra envoyer avec la soumission un 
chèaue de banque accepté, fait pavable à 
l’orare de l’houorable Ministre des Travaux 
Publics, pour deux cent cinquante pi très. 
Ce chèque sera confisqué si le soumissionnai­
re refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou s’il ne le remplit pas intégraie­

nt. Si la soumission n’est pas acceptée, 
.èque sera remis au soumissionnaire.

Le Ministère ne s'engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre.

r----- de------

PORCELAINES, VAISSELLE è

ET VERRERIE
Tont .loll elre veudo en prix content elln «le faire place 

pour leu noiivelIeH marchandises d’antomne uni non» 
viennent d’Enrope.LE PETIT MONDE

C. S. 8HAW & Cie.,
Importateurs directs.

[L’Union Nouvelle de Los Angelos, 
8 décembre 1883.J

La foule est constamment arrê 
tée devant la vitrine du No. 34 
nie Main, près du Mariposa Store, 
à l’enseigne du Petit Monde, (Little 
World,) où sont étalés des pierres 
rares, monnaies, peintures et au­
tres objets très-curieux recueillis 
en Australie et dans la Nouvelle 
Zélande, par M. Robinson, proprié 
taire du Petit Monde. Mais c’est 
en pénétrant dans l’intérieur, et 
le prix d’entrée n’est que de 15 cts., 
qu’on a vraiment sous les yeux un 
petit monde en miniature qui est 
une merveille de travail et de 
science mécanique. Depuis le 
charpentier et le maçon qui cons­
truisent une maison, au bûcheron, 
forgeron, mécanicien, tous les mé­
tiers son! représentés. Plus loin, 
une locomotive avec 2 wago.is fui 
le seivice de concert avec deux ba­
teaux à vapeur. Un peu plus loin 
encore est représentée une scène de 
ménage. Le tout embelli par un 
orchestre de nègres. C’est'une vraie 
représentation de la vie réehe 
Tous ces personnages sont mis en 
mouvement par uu seul mécanis­
me. Une troupe de singes, aussi 
en miniature, lesquels exécutent 
toute espèce de tours en imitant 
la voix humaine, clot la représen­
tation.

Le lout est l’œuvre propre de M. 
Robinson qui invite cordialement 
le public à assister aux représenta-

Ottawa, 21 Janvier 1884

Hotel du Canada ^A. GOBEIL,
Secrétaire. CHAPEAUX DE SOIE Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as­

socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de reprendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 ru» 
Murray. Le public voyageur trouvera; 
toujours à cet hôtel une pension de pre- • 
mière classe. M. Renaud étant continuel r 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou­
jours chez lui à s’engager

A. RENAUD, proprietaire,
56, 58 et 60 Rue Murray

Miaiatère des Travaux Publics, > 
Ottawa, 11 Juin 1885 >

Chapeaux en Feutre, 
Chapeaux en Paille, 

Casquettes, Calottes,

Aux Contracteurs et Autres.
A l'établissement du soussigné, vous 

trouverez des chassis, portes, persiennes, 
laites, bois à finir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.

Et autres articles d’utilité pour hommes et 
enfants.

au prix le plus

WOODLAND
Les Cavaliers Volontaires No. 38, RUE BESHERER 

qui désirent prendre part à 
Cavalcade des Terribles, le jour 
de la Confédération, 1er juillet, 
devront se présenter à l’Hôtel- 
de-ville, lundi prochain à 7.30 
hrs. p. m. Par ordre du comité 
de la célébration.

Un nommé Leroy, comrtiu çant 
d’articles de seconde main, a reçu 
ordre de paraître devant le Magis­
trat de Police sous inculpation d’a­
voir assailli gravement un nommé 
Gorier. Tous deux étaient, parait- 
il, à se disputer au sujet d’un
éChXam C‘S,;r11! & l’arents et ami, sont prié, d’y assister 

fâchant tout-a coup, a frappé autre Invitation, 
brutalement Goner, lui cassant une 
jambe.

No
16 déc

Ouvrages en ecorce très variésla (Près du bassin du Canal.)

Tés (MmPOUR LES FETES
GRANDE REDUCTION de PRIX
13 Photographies (cabinet) et 

Un magntflqne Cadre (va­
lant $1:00) pour #8.00.

a PORTRAITS SUR ZIHC, 85 Cents

Is. BELATSTGEirt,

H. L. COTE
Moue venons de recevoir le 

nine bel assortiment 
<l toiles peintes et dorees 

pour fenetres qui ait 
|a nais ete Importe en Canada

128, Rue Rideau.
)

NOUVEAU MAGASIN DE FRUITS JACOB ERRATT.WPARNo 400 RUE SUSSEX, OTTAWA. H. OORRIVEAUP. 8.—Réduction de 50 pour cent sur 
son assortiment de cadres. MAGASIN PALAIS DE MEUBLES.Pôlisseries, Fruits, Légumes, Cigares, etc.

No. 283b Rue Wellington,
OTTAWA-

«8 KUE RIDEAU.
N. B.—Voyez les échantillons "de1 

ces toiles dans ma vitrine.

SI'

Parentset amis sont priés d'y assister 
sans^autre invitation. 1m22 avril
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